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À  peine plus de deux mois 
après le décès, l’Institut 
européen de cinéma et 

d’audiovisuel de Nancy rend 
hommage à sa marraine, venue 
à Nancy il y a 30 ans : l’éminente 
actrice Claudia Cardinale.

L’IECA inaugurait, ce vendre-
di, une salle à son nom au terme 
d’une journée d’étude rétros-
pective de la carrière de cette 
BB Brune du cinéma italien. Des 
spécialistes issus des universi-
tés de Lorraine, de Caen, de 
Strasbourg, de Paris 1 Panthé-
on-Sorbonne et Paris 8 ont fait 
des gros plans sur la façon dont 
l’icône était choisie et choisis-
sait ses rôles, ses collaborations 

avec Mauro Bolognini, son por-
trait sémiologique, son statut 
de muse, les violences auxquel-
les elle a été exposée, son identi-
té multiculturelle, sa place dans 
le cinéma holly woodien et 
l’écriture du film que lui a dédié 
Frank Saint Cast en 2020.

Les interventions program-
mées de 9 h à 18 h, entrecoupées 
de temps de discussions et d’un 
repas, ont débouché sur l’inau-
guration de la salle Claudia-Car-
dinale, en présence d’une invi-
t é e  d e  m a r q u e  :  C l a u d i a 
Squitieri en personne. La fille 
de l’actrice a profité de l’instant 
pour présenter les actions de la 
Fondazione Claudia Cardinale 
qu’elle codirige avec Perinne 
Gamot.

Claudia Cardinale restera ain-
si dans la mémoire de l’histoire 
du cinéma international, et la 
voilà désormais aussi inscrite 
durablement dans le présent et 
l’avenir de l’IECA qui forme 
chaque année de nouveaux ci-
néastes.
● Claire Fiorletta
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L’IECA rend un hommage durable 
à Claudia Cardinale et au cinéma Italien
Icône du cinéma d’après-
guerre, l’actrice Claudia Car-
dinale était la marraine de 
l’Institut européen de cinéma 
et d’audiovisuel de Nancy, qui 
vient de lui rendre hommage 
en lui dédiant l’une de ses 
salles. L’inauguration officiel-
le a eu lieu en présence de sa 
fille, Claudia Squitieri.

Claudia Squitieri, la fille de l’actrice, a confirmé vouloir 
assurer une continuité dans la collaboration entre l’IECA et la 
fondation Claudia Cardinale, vouée à soutenir les jeunes 
talents du cinéma d’art. Photo Claire Fiorletta

Après cette première saison pleine, le centre de cures, rouvert
en 2023, accueillera de nouveau des curistes du 16 mars au
29 novembre 2026. Photo Alexandre Marchi

aux problèmes rencontrés dès 
l’ouverture.

● Avenir
Pour la saison à venir (16 mars

- 29 novembre 2026), « nous vi-
sons 4 000 curistes. En espé-
rant pouvoir annoncer, avant la
fin de l’année, les mesures dé-
cidées au niveau national en 
matière de prise en charge, 
pour que les gens voulant venir 
en cure sachent à quoi s’en te-
nir (NDLR : selon le vote du 
budget de la Sécurité sociale) ».

À plus long terme, Nancy 
Thermal  vi s e  toujours  le s 
15 000 curistes annuels, avec 
« des soins toute la journée » et 
des curistes de toute la France, 
ceux présents à Nancy jusqu’à 
maintenant étant très majori-
tairement de la région. « Au-
jourd’hui, le thermalisme va 
moins bien qu’en 2018, quand 
on a présenté ce projet. Mais il
n’y a pas de raison de ne pas y 
croire, ce bâtiment permet 
d’atteindre 15 000 curistes/
an. »

● Résidence
Construite pour héberger des 

curistes venant de loin, la rési-
dence Villa Thermae (76 stu-
dios et suites) « va bien, notam-
ment grâce à une clientèle de 
professionnels de passage, 
d’autant que nous louons main-
tenant deux salles de séminai-
res. Et nous avons aussi des 
touristes ‘’classiques’’ venant 
visiter Nancy, le week-end ».

● Restaurant
Malgré l’appel à manifesta-

tion d’intérêt lancé en juillet 
dernier pour tenter de concré-
tiser le projet de restaurant ini-
tialement prévu, « ça n’avance 
pas. Beaucoup de restaura-
teurs que nous avons rencon-
trés disent qu’il est très difficile 
de trouver du personnel. En 
plus, l’investissement néces-
saire est important, autour 
d’1M€, puisque le local livré est
sans cuisine, ni aucun équipe-
ment… »

Pour mémoire, ce restaurant 
prop oserait  100 couverts,
a u x  c u r i s t e s  e t  a u  g r a n d
public.

Le petit local commercial 
(une ancienne boulangerie) 
également vacant, donnant rue 
Blandan, devrait en revanche 
avoir son exploitant prochaine-
ment. « On devrait finaliser ça 
avant la fin de l’année ; ce sera 
un snack sain, une sorte de can-
tine un peu chic. »
● Stéphanie Cheffer

L e 29 novembre, on ran-
geait peignoirs et cla-
quettes au sein de l’espa-

ce santé de Nancy Thermal. Le
centre de cures en rhumatolo-
gie bouclait alors sa « première
saison complète » souligne Ber-
nard Riac, PDG de ValVital, de 
passage à Nancy ce 3 décembre
pour une conférence sur la mé-
decine thermale. L’occasion 
d’évoquer cet espace cures de 
Nancy Thermal, entre état des 
lieux et perspectives.

● Fréquentation
Du 31 mars au 29 novembre 

de cette année, Nancy Thermal 
a accueilli 2 887 curistes, dont 
quelque 2 700 en cure de 18 
jours, les autres correspondant
aux mini-cures (2 à 6 jours) non 
remboursées. « C’était l’objec-
tif cette saison, et nous sommes 
satisfaits que l’installation 
technique fonctionne et nous 
permette de bien travailler, 
après les gros travaux supplé-
mentaires réalisés par Bouy-
gues.  »  La première saison 
avait, en effet, été ratée suite 

Fin novembre, tombait le 
rideau sur la saison 2025 de 
Nancy Thermal. Avec un 
bilan encourageant, selon 
Bernard Riac, PDG du grou-
pe ValVital qui exploite le 
centre nancéien. Si la fré-
quentation doit aller cres-
cendo, aucune perspective 
en revanche pour le restau-
rant prévu à Nancy Thermal.
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Nancy Thermal : du mieux côté 
cures, stand-by pour le restaurant

L’une des pistes de dévelop-
pement du thermalisme à 
Nancy, est l’agrément du 
centre nancéien pour deux 
autres orientations théra-
peutiques : la phlébologie 
(système veineux) et les 
pathologies des voies respi-
ratoires. À ce sujet, les cho-
ses avancent.

« En 2026, nous démarre-
rons l’étude sur la phlébolo-
gie », précise Bernard Riac. 
« Un appel à volontaires va 
être lancé pour trouver une 
centaine de personnes. » Ces 
participants suivront une 
cure et un protocole de soins 
à l’eau thermale, la totalité 
de l’étude devant durer six 

mois, « sachant qu’un der-
nier bilan est fait 6 mois 
après la fin de la cure ». Au 
mieux, l’agrément phlébolo-
gie tombera en 2028. Vien-
dra ensuite l’étude, sur le 
même principe, pour tenter 
de décrocher l’agrément 
voies respiratoires.
● S.C.

Phlébologie : bientôt un appel à volontaires

▶ Les obsèques
avec

■Aujourd’hui
Jarville-la-Malgrange
Jacques BUZZI, église à 14 h 30.
Lay-Saint-Christophe
Jeanine ROMAIN, église à 
10 h 30.
Lunéville
Ginette MARTIN, église Saint-Lé-
opold à 14 h 30.
Pont-à-Mousson
Colette SWIATEK, église Saint-
Laurent à 14 h.
Vandœuvre-lès-Nancy
Jean-Marc REIMBERGER, créma-
torium à 14 h.
Jeanine RAPEBACH, église Sain-
te-Bernadette à 14 h 30.

■Demain
Dombasle-sur-Meurthe
Sylvie CHASSELIN, église Saint-
Basle à 14 h 30.
Foug
Jean-Claude LEJEAU, église 
Saint-Etienne à 14 h 30.
Neuves-Maisons
Marcel le  BEMER,  égl ise à 
14 h 30.
Pagny-sur-Moselle
Rose NIOGRET, église à 14 h.
Pont-à-Mousson
Michel MARTIN, église de Saint-
Laurent à 9 h 30.
Toul
Renée CAEL, église Saint-Gen-
goult à 14 h 30.
Vandœuvre-lès-Nancy
Muriel LAFARGE, crématorium à 
10 h.
Jacques VIOLET, crématorium à 
13 h 30.
Henri CANAL, crématorium à 
14 h.
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